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ANNEXE 16 : De l’électricité statique au courant électrique
Nom : __________________________________                               Date : ________________________
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Dans l'histoire de l'électricité, ce n'est que petit à petit qu'on a pu affirmer que l'électrostatique et le courant
électrique n'étaient que différentes manifestations du même phénomène, le transfert d'électrons. 

On connaissait déjà au XIXe  siècle plusieurs sortes d'électricité. À cette époque, l'électricité statique était la plus habituelle. On commençait à peine à connaître et à exploiter l'électricité chimique ou « voltaïque » (d'après la pile de Volta), l'électricité magnétique (induite par un aimant), l'électricité thermique et l'électricité « animale ». Le grand scientifique Michael Faraday, tout au long de ses expériences et études, a compilé les données du tableau suivant afin de déterminer si les divers types d'électricité étaient semblables : 

	Type d'électricité
	Cette électricité produit des effets physiologiques.
	Cette électricité fait dévier l'aiguille d'un aimant.
	Cette électricité peut induire du magnétisme dans le fer.
	Cette électricité peut donner lieu à une étincelle.
	Cette électricité peut être source de réchauffement.
	Cette électricité provoque des réactions chimiques.
	Cette électricité attire et repousse des charges.
	Cette électricité peut être produite par l'air chaud.

	Électricité « habituelle » 
	x 
	x 
	x 
	x 
	x 
	x 
	x 
	x 

	Électricité chimique 
	x 
	x 
	x 
	x 
	x 
	x 
	x 
	x 

	Électricité magnétique 
	x 
	x 
	x 
	x 
	x 
	x 
	x 
	

	Électricité thermique 
	x 
	x 
	? 
	? 
	? 
	? 
	
	

	Électricité « animale » 
	x 
	x 
	x 
	? 
	? 
	x 
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Voici une démonstration qu'a effectuée l'Américain Arnold Arons en 1991 pour démontrer la nature dynamique de la charge. Il a suspendu une boule de moelle de sureau ayant une faible charge positive entre deux plaques conductrices parallèles. (Un électroscope à deux feuillets nous renseigne sur la charge qu'ont les plaques. Lorsqu'une charge est communiquée à cet électroscope, ses feuillets se séparent l'un de l'autre, proportionnellement à l'intensité de la charge.) 

	Lorsque les plaques sont chargées, la boule de sureau est attirée vers la plaque négative. [image: image3.jpg]


 Lorsqu'elle entre en contact avec la plaque, les charges négatives se déplacent de l'assiette vers la boule, lui donnant une charge négative. (La boule devient plus négative à mesure que la plaque devient moins négative, comme en témoignent les feuillets qui se rapprochent sur l'électroscope, indiquant qu'il y a moins de charge dans la plaque.)
La boule de sureau  est  maintenant  chargée  négativement,  elle  est

repoussée par la  plaque  négative  et  elle  est  attirée  par  la  plaque

positive  :  elle  oscille  donc  en  direction  de  la  plaque   positive.  [image: image4.jpg]



Lorsqu'elle touche la plaque positive, les électrons sont transférés de la boule vers cette plaque. La boule perd de ses charges négatives et elle devient plus positive, alors  que  la  plaque  gagne  des  particules

négatives et devient moins positive. [image: image5.jpg]



La boule  de  sureau  est  maintenant  chargée  positivement,  elle  est

repoussée par la plaque positive et elle est attirée par la plaque négative. Lorsque la boule touche la plaque négative, le procédé se répète [image: image6.jpg]


 jusqu'à ce que les plaques se soient déchargées. (Graduellement, les feuilles de l'électroscope se sont rejointes car les plaques se déchargeaient.) Finalement, l'oscillation de la boule de sureau s'estompe.
Cette machine électrostatique (tout comme la démonstration du va- et-vient de la boule de sureau entre l’électrophore et le doigt mis  à  la

terre) démontre que la charge cherche toujours à se neutraliser, que ce soit par contact avec une charge opposée ou avec une mise à la terre. Une « tension » entre une charge positive et une charge négative provoque un transfert d'électrons, subit ou graduel. La démonstration d'Arons est un intermédiaire entre la soudaineté d'une décharge électrostatique et la continuité d'un courant électrique.
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